
4 LA SEMAINE COMMbiROTI.

LE PONT SERA-T-IL UNE AFI"AI- circulation sera pour le moins aussi
RE PAYANTE?1 grande sur Ie pont dle Québec qu'elle

l'est, en hiver, à Shîerbrooke avc,; quatre
Beaucoup do gons se demandent en ce lignes. Or, 550o %vtgont par jour, avec

nmoment si les partai de la Compagnie du un peage moyen de $4, donneraient un re-
Pont do Québec sont cc qu'on appelle un venu quotidienî de $2,200, soit pour les
bon placement. Nous avons dléjà expi irné 30G jours do l'année, $660,000.
l'avis qu'il est poufille que pour lep pre- 1.e revenu atnuel nécessaire pour
mières années le revenu soit ilîsuflistnt payer l'intérêt et l'amortissement d'un
ai couvrir les frais d'organisation et le0 capital de $5,000,000 est do $200,000.
service des intérêts. Noue parlions :îins; Il est hors de doutu qu'il est possible de
faute d'inforrations suffisantes sur le construire un polit au Cap Rouge pour
volume (le trafic probable Tant que les ce prix, y compris les raccordemîents,
coIflagnies de chemin dle fer n'aurent pais gares, t;.. Ajuu tuim $50,000 pour frais
elle&-nièrnes é'tudié la question et fourni d'admninis tration, et il reste de la marge,
des chiffres, il sera tissez difficile de tirer ou, le voit. Il suturalit de Moins de la
des conclusions absolument certaines sur moitié du trafic qui passe eti ce mntent
ce poitL Or, c'est précisément une ques- à Sherbrooke pour assurer lu plein paie-
tien Sur laquelle elles ont intérêt, pout, le ment des c'marges anniuelle plus de ma-
momlent à atténuer la vérité : elles censu- gnifiques dividendes à partager aux ac-
reraiont, leur propre inaction si elles ad- tionnaircs.
i.nettaietnt qu'un pont entre Qudhec et Voilà, ce nous semîble, des chîiffres eni-
Lévis est une nécessité du commerce et pruntés à la réalité, (lui devraient enga-
une entreprise payante. Le lmieux est ger les capitalistes ai plices leurs fonds
donc du tic pas attendre leurs aupprêts et dains l'entreprise, et eîu même temps dis-
de constr'uire le polit <'abord Le fe.t siper toutu ..rainte de lit part du gouver-
accompli démontrerai li vémité. iienient sur le résultat futur.

U-n voyage que nous venions <le fauire àu Les actionnaîires seront certains d'un
Shierlmrôoke nous a permîis der recueillir des plus beaux placements, et si le gou-
(les inîformations positives qui inoadiflent %ertiettictit préère s'en tenir à uns ga-
senSliiuoti tautte upiaiiuit u U I f4us

tiul (lui fait le sujet de cet article. On
sait quc cette florissanite ville dès Caîîtoms
de l'Est est un poinît <le conivergcence pour
quatre é rands chîemin de fer', et par le
fait iiiôIie-ui centre (le concurrenîce ou
cunipeiing point imnportaunt. Voici, à cette
époque d'hiver, 'te nombre exact des trains
qui y Passent tous leu Jours
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luistie d iîîteérct plumu. que du donner des
subventions eu argent, il aura la certitu-
Lie <le n'être pas appelé à payer' un sou.

UNE (MANDE' LEÇON

A&vant 1849, les ports de tuier anglais
étaiuent fermés;ý à la marine étrangère pour

trainîs 1p>'otéqcir la muarinie nationale.
départs et 22 21 Cobden, Brighît et l'école libre-écman-

as...wv - gisto finirent pt'r obteni' la levée de cet
enmbargo. Les protetionnistes criaient
alors que cela allait tuer la marine natio-
nale.

Voici ce qui est arrivé
TONNAGE DES9 VAISSEAUX ENltEGISTRIlS DU

RovÂtUraI Us-I.
Tonnes

Untrain ordinaire de voyageurs se En I;j4U 2,571,000
compose de 5 ýoiture.%,et de 17 pour trains En 1840 3 096 00u
marchandise, soit uns moyenue de 11 Lu 1858 ~ 4,325,000
voitures par train. Il passe donc à Sher- En 1878 6,236,000
brookce, à cette saison d'hiver, plus de 550 En ne comptant que les vapeurs de
wagons par jour. plus de 1,000 tonneaux, l'Angleterre pos-

Le reseau de chemins de fer aboutissant sédait, en 1889, des navires représentant
à Québec et Lévis se compose présente 6,592,596 tonneaux la France 7, 5
ment de six lignes .le Pacifique, le Lac tonneaux ; l'Allemagne, 618,296 ; la Nor-
St-J eati, le Q. M. & C., l'Intercoloniul, le vége, 150,698.
Orand-1"ronc, le Québec Central. Avant Huit ans après, l'anmée der-
que le pent soit construit, ce qui pren nière, ces chiffres étaient ainsi transfor-
dra quelques années, il y aura des ad- sués : Angleterre, 9,984,280 tonneavx ;
dlitieons importantes :le Grand Nord, le Allemagne, 1,306,771 ; France, 864,598 ;
Great Enstern, et peut-être d autres. Etats-Unis, 455,317 ; Norvège, 455,317.

Il est donc raisonnable de sup- L'Espagne et l'Italie viennent ensuite.
poser qu'avec huit chiemins de ter im- De telle sorte que, des deux séries de
portantS a dittîl& pUIlUi de t ue, la 1 lnITres% ci diesub, i appett qu'un huit ans

dn 1887 à 1700, l'Angleterre a ddieoloppé
samarine marchiande à vapeur deS 1.44 p.o;
l'Allemagne de 107, la Norvège de 202
et la Francs de l'à 71 0JO. Si l'on suppo.
se que le même mouvement relatif conti-
nup danîs les hmuit années présentes et à
venir, l'Angleterre possôderait, en 1903,
15,220,193 tonneaux à vapeur ; l'.AIle.
magne, 2,718,082 ; la Norvège, 2,"37f,286;
la France, 1,025,010.

Ces calculs tic S'appliquent, commei
nous l'avons dit, qu'aux vapetirs jaugeant
plus de 1,000 tonneaux ; si l'on compte
les 'vapeurs supérieurs à 100 tonneaux
seulement, on trouve le tableau suivant
pour 1895:

.5,690 anglais d'un toL.. de 10,245,577
tonneaux bruts; 831 aP!eniands (1 mil.
lion 3650,472 t.) ;532 français (933,244 t);
477 amiéricainms (761, -07t.); 36ô espagnole
(519,315 t..>; 551 norwégiens 41,1t)
322 italiens (344,523 t.) ; 204 hollandais
(320,744 t.)> 267 japonais (313,563 t.).
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LE PAIiRY SOUND

La Compagnie 'lu Grand Nord a reçu
'ie~s deux importantes communications que
voici.
Tétégrattine dle Sir' fI 0 .Jay 'le Lof

êinière.
Il faut. faire un voyage sur le chemin

de fer de AI. IJoot jusqu'à Parry Sound
pour avoir une idée de la grandeur et de
l'importance (le l'Seuvre qu'il a accomplie.
Ce qu'il a fallu (le lîlinage à travers le rot.
vif et de travail pour tr'averser riviéreaet
lacs, dont quelques-uns d'une grande pro-
fondeur, est énormei. Un coup d'oil sur
la carte géographique suffit pour nous
convaincre qu'il a réussi à raccourcir de
plusieurs centaines de milles la distance
qui s'épare les champs de blé de l'Ouest
de nos ports d'expédition. Je ne puis
m'empêcher (le croire que rien ne saura

proouvirdavantage la colonisation du
i NordOues que Je Parry Sound, en don-)nant aux cultivateurs des moyens de
trsaport moins dispendieux pout. leurs
produits ; ce chemin d'étournera aussi
vers l'Est du Canada une partie du com-
merce de grain qui enrichit les ports de
mer américains et l'apportera à non ports
canadiens et, même temps que les pro-
duits des splendides forêts que traverse
c. chemin de fer. C'est maintenant le
temps pour la province de Québec d'être
fidèle à sa fière devise: "Naura forfisi
indugiria crescit.

H. G. JQLi ELTnI~a

Lmerrna DE .'umoN. W. LUUKiR

1>réidence dut L'onge il
CAN;ADA

Ottawa, 7 décembre 1696.
L'Hses. P. GAiLN;EAu,

Quéhec,
Cher Mf. Gaineau,

J'ai fait la visite samedi du nouveau
ohemnin de fer " Ottawva et Party Sound"'
jusqu'à Party Sound même.' Cechemin
sera complété et ouvert au trafic l'atne-t


